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. mes et se mettra à l'œuvre sans 


.. Afin de prévenir ces grèves, 


affaires. Ces arbitres auront le 
privilèges d'en nommer un cin- 
quième, en cas de divergence 
d'opinien insurmontable. 

Les noms qu'on met de l'avant 
sont propres à inspirer confiance. 

Si on pouvait une fois se bien 
persuader que l'arbitrage est le 
plus efficace et le plus équi- 
table moyen de régler ces 
conflits du capital et du travail, 
on ferait uu grand pas dans la 
voie de ce progrès si vanté au- 
jourd'hui. | 

Les grèves, le tapage, l'émente 
ne produisent et ne produiront 
jamais rien de bon. 

Il est temps que ces querelles 
de patronset d'ouvriers prennent 
fin. Le capital, toujours exposé, 
commence à se sentir mal à 
l'aise à Winnipeg ; certaines in- 
dustries, des manufactures im- 
portantes, songent à se dépla- 
cer—peut-être prendre la route 
de l'Est, où la main-d'œuvre est 
moins chère et moins capricieuse. 
De leur côté, les ouvriers ont des 
réclamations souvent sérianses 
et les patrons doivent les respec- 
ter. 

La force de l'argent ne devrait 
jamais s'employer à commettre 
l'injustice. 

L'arbitrage règle généralement 
de manière satisfaitante les salai- 
res, les heures de travail, les 
droits et les privilèges de cha- 
cun. 

Il suffit que de chaque côté 2n 
mette de la franchise et de la 
bonne volonté. 

Nous faisons ces rema'ques 
parceque la grève de Winnipeg 
a légèrement touché de son aile 
notre ville de Saint-Boniface. 

Nous espérons qu'on s'en tien- 
dra là de l'expérience. Fivissons 
ces quelques lignes par jan ex- 
trait de l'Encyclique KRerum No- 
varum dons laquelle Leon XIII a 


résamé en quelques phrases bien 


claires les droits et les devoirs 
des patrons et des ouvriers sur 
la question du salaire : 


“L'erreur capitale dans la ques- 
tion présente, c'est de croire que 
les deux classes sont ennemies 
nées l’une et l'autre: au con- 
traire, la class» riche et la 
classe pauvre sont destinées 
par la nature à s'unir harmo- 
nieusement et à se tenir mutuel- 
lement dans un parfait équilibre. 
Elles ont un impérieux besoin 
l'ane de l'autre : il ne peut y 
“avoir de capital sans travail, ni 
de travail sans capital.” 

“Conserver l'existence est un 
devoir imposé à tous les hommes 

. @t auquel ils ne peuvent se sous- 


- traire sans crime. Dece devoir 


découle néces:airement le droit 
de se procurer les choses néces- 
saires à la subsistance, et que le 
pauvre ne se procure que moyen- 
nant le salaire de son travail. 
Que le patron et l'ourrier fas- 
sent done tant et de telles con- 
ventions qu'il leur plaira, qu'ils 


AE 


Chamberisin a plus confiance 
que jamais dans le succès défini- 
tif de sa politique de fédération 
dé l'empire britan- 

Une i aggravée 
par les fatigues qu'il a dû s'im- 
poser lors de la célébration de 
son dernier anniversaire a mo- 
mentanément empêché l’ex-sscré- 
taire des colonies de poursuivre 


sa campagne de prosélytisme 


Mais la santé lni est revenue, et 
le 12 octobre, il prononcera à 
Nothingham, un grand discours, 

La rumeur a circulé que M. 
Chamberlain abandonnerait pro- 
chainement l'arène publique. 
L'éminent homme d'Etat anglais 
déclare qu'il reste dans la mêlée 
et qu'il vivra assez longtemps 
pour voir le triomphe de ses 
idées et de ses projets. 
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La Question Sociale 
diseutee en epigrammes ! 


Les mesures répressives prises 
par M. Clémencean, ministre de 
l'Intérieur, en France, pour em- 
pêcher les ouvriers de Paris de 
créer l'émeute, ont soulevé un 
débat considérable au parlement 
français, sur la question sociale. 
M. Jaurès, qui pose comme Île 
grand défenseur du prolétariat, 
s'est empressé d'afficher un pro’ 
jet de rénovation sociale où l’E- 
tat deviendrait propriétaire uui- 
versel. 

D'après le bouillant député, 
les capitalistes devraient céder 
leurs industries à l'Etat. Et 
l'Etat—le gouvernement, si vous 
l'aimez mieux—une fois posses- 
seur des zessources productrices 
en fera des merveilles ! 

L'Etat, suivant M. Jaurès, af. 
fectera une partie de ses immeu- 
ses bénéfices aux grands travaux 
d'interêt public; il créera des 
logements sains et spacieux qu'il 
mettra à la disposition de la 
masse laborieuse ; il fournira au 
paysan le moyen d'améliorer sa 
culture et son terrain ; il garan- 
tira tous les citoyens contre tous 
les risques de Ja vie, contre la 
vieillesse, contre la maïadie, con- 
tre l'invalidité ; il augmentera 
toutes les rémunérations, tous 
les salaires, et enfin il fera tout, 
tout !! 

Ce riant tableau, imaginé par 
le socialisme, a provoqué de 
grands débats sur la question 
des salaires: toute la thèse de 
l'économie sociale a été discutée. 
A côté de ces polémiques solen- 
nelles, il fallait un peu s'amuser. 
Voici comment un journal pari- 
sien s'est moqué de M. Jaurès. 

“Tout le monde travaille: La 
journée est réglée jar l'Etat au- 
quel appartiennent la terre, les 
usines, les voies de communica- 
tion. Chaque journée de tra- 
vail est échangée contre un bon 
dé travail qui porte ces mots : 
“Huit heures de travail” Avec 
ce bon, l’ouvrier peut se procurer 
dans les magasins de l'Etat, tou- 
tes sortes de marchandises Le 
bon est divisible, en sorte que 
l'on peut acheter pour nne heure 
de trarail de viande, peur dix 
minates d'allamettes, ou bien 
une demi-heure de tabac. Au 
heu de dire quatre sous de saron, 
on dirait après la révolution s0- 
ciale : cinq minutes de saron.” 

D'après ce système, la monnaie 
« aussi été supprimée en même 
temps que le capital. 

La collectivité délivre à cha- 
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mue 
su, 


du moment 


, une matière qui leur évi- 
une détériorstion trop- rapide, 
autant prendre une mesure radi- 


Le Crrovex FauyiRe—Non, 
non, jamais! pas radicale ! 
Le ie | : GAILLANT—Je 


quelque chose comme le cuivre, 
ou le bronze, ça se rouille moins. 

L'ENSEMBLE pu ComITÉ—Oui, 
c'est cela, le cuivre ou le bronze. 

Le CITOYEN VAURÈS—A pré- 
sent, un autre point à causé éga- 
lement un certain nombre de ré- 
clamations : je veux parler de 
l'incommodité qu'il y a à détenir 
ou à éch un grand nombre 


de ces bons: pourquoi ne pas en 


créer d’autres dont un spécimen 
représenterait un certain nombre 
des bons de cuivre ? 

Le Citoyen GalLLanT—C'é- 
tait aussi mon idée ; je propose- 
rai même de les faire d’an métal 
différent, afiu d'éviter toute con- 
fasion avec les bons simples. 

Le Crroyen TRoussIER—L'i- 
dée du citoyen Gaillant est fort 
juste, et comme l'argent et l'or 
sont des métaux autrefois consi- 
dérés comme précieux, des mé- 
taux de luxe n'ayant plus à pré- 
sent qu’yn usage fort restreint, 
on pourrait les utiliser à cela. 


équivaudrait à un certain nom- 
bre de bons d'argent. ; 

L'Exsemee pu Comrré—-Rien 
n'est plus juste, c'est une inno- 
vation excellente, 

Le Ciroyen TouTaANT—On 
pourrait faire ces bons de forme 
ronde, ce serait d’un usage plus 
commode et d'une multiplication 
plus rapide. 

Le CiToyen Vaurès—Jusie- 
ment, et avec l'inscription en 
chiffres qui indiquerait leur va- 
leur, ajouter quelque emblème, 
une effigie on un symbole rappe- 
lant le triomphe et le règne du 
collectivisme, et l'heureuse trans- 
formation de la societé. 

TONTE L'AssE 
bravo. 

(L'heureuse inhoratidn est ad- 
mise à l'unanimité) 


| Cuba 


.—B rav 0, 


L'ile de Cuba est en pleine ré 
volution. 

On est tapageur dans ces pays- 
là ! 

Les Américains établis dans 
l'île demandent protection pour 
leurs personnes et leurs pro- 
priétés. 

Le président Roosevelt vient 
donc d'aëresser au ministère de 
Cuba une lettre qu'il intitule Ini- 
même “Avertissement” et où 1l 
recommande aux Cnbains d'être 
sages, sous peine d'être sévère- 
ment corrigés. Ila même délé- 
gué à la Havape son secrétaire 
de la Guerre, M. Taft, pour hâter 
l’apaisement. C'est le prélude 
de l'intervention américaine; des 
navires de guerre des Etats-Unis 
sont en route pour Cuba. Qu'en 
résultera-t-il ? 

Ov parle couramment du suici- 
de de Cuba, auquel les Etats-Unis 
avaient laissé l'indépendance, 
mais qui fournit actuellement à 
la grande république un si beau 
prétexte à annexion. Le prési- 
dent Roosevelt persiste cependant 


à dire qu'il n'ivterviendra que- 


pour protéger la propriété amé- 
ricaine, en verta du pouvoir qui 
lui est conféré par les traités. 


—La vente dés terrains dont 
les taxes sont arriérées, à Saint- 
Boniface, aura lieu le 23 octobre. 
Il y a 48 lots sur la liste des ar- 
rérages. 


dites “canoniques ad 
pour ris es les deux 
les bons de | vement con- 
damnation 


associations 
légales. 


pe s condamné “absolu- 
telles que ls pe lés suppose. 


Pourquoi? = 
Parce qu’en les. édictant Ja loi 
_—— Le sis 


{chie, est de par l'Homme-Dieu, 


une société complète Elle s’es- 
time telle et ne peut pas s’esti- 
mer autre. AS 
Or. l'attribut premier de toute 
société complète, c'est qu'on ne 


Le pas disposer d'elle sans el- | gesse. 
à 


Tout statut ge là puissance 
laïque essaie de lui Re gt sans 
son aveu, elle l'appelle “sonsti- 
tution civile,” et son hiseoire en- 
tière sonne du fracas de ses luttes 
contre les constitutions civiles. 

Pour moi, je ne reprocherai 
pas aux protestants de se servir 
de loi de séparation. Telle qu’- 
elle est, affirmation pleine de 
la prépotence de l'Etat sur leurs 
spnodes, elle est. admirablement 
conçue pour eux. 


Ils reprocheraient aux catholi- | 


ques de la subir et d'en béné- 
ficier. Telle quelle est, négation 
des droits pontificaux, elle est 
terriblement dirigée contre nous. 

Est-ce que Napoléon ne fit pss 
deux statuts organiques, l’un 
pour Îles catholiques, l'autre 
pour les protestants? Il n’est pas 
uu juriste qui ne le sache. Et 
vons voulez que le même sta- 
tut va 7 les protestants et les 
catholiques ; et vous le faites 
tout en faveur des protestants et 
tout en contradiction des catho- 
liques?” 

Passant aux projets d'associa- 
tions canoniques légales, Mgr 
Touchet dit : 

“Les rédacteurs de statuts 
d'associations canoniques léga- 
les se mirent à l’œurre. 

D'abord, 1ls - se dictèrent trois 

les ! 

remière règle : leurs statuts 
ne seraient pas contradictoires à 
la loi de séparation. : 

Seconde règle: ils ne se- 
raient pas contradictoires à la 
loi ecclésiastique. 

Troisième règle: ce serait le 
Pape luimême qui les 1mpose- 
rait aux catholiques. 

“De ces éombinaisons fat-il 
question dans l'assemblée des 
évêques de mai juin ? N'en fut- 
il pas que:tion ? Je n'ai pas le 
droit de répondre. 

‘Mais il en fut question avant 
et il en est question depuis ; j'ai 
par conséquent le droit d'en 
parler.” 

Sont ce ces deux types d’asso- 
ciations—et tous types analogues 
—que le Pape appelle dans son 
Eacyclique “eanoniques légales? 
Je n'en doute pas un instant. 

. Or ce genre d'association il le 
condamne “conditionneliement.” 


“Il n'est point permis de les es- 
sayer dir Pan sér ons 48 ci- 
té ce texte) tantqu'il ne éoustate- 
ra pas d'uné façon légale et cer- 
taine (“legitime et certo”) que 
la divine constitution de l'Eglise, 
les droits immuables du Pon- 
tife romain et des évêques, 
comme leur autorité sur les biens 
nécessaire à l'Eglise, particuliè- 
rement sur les édifices sacrés, 
seront irrévocablement, dans les 
dites associations, en pleine sé- 
curité.… 


Incomplètement  canoniques, 
les statuts que nous discutons 
étaient-ils certainement légaux ? 

Certainement légaux? Com- 
bien je l'aurais voulu! mais 
combien j'en doutais !.… 

Je sais ce qu'on répondra : “Le 


procès aurait pu bien tourner. 


Vos associations auraient pu 
être déclarées légales” 

Ce n'est pas probable. La loi 
a été faite contre nous, pour 
achever l'œuvre de notre étran- 
glement. 1Il est vraisemblable 
qu'elle saurait été appliquée 
contre nous. 
. En tont cas, et voilà ce qui 
importe : Ê 
On demandait au Pape ou de 


LL. 


sonne, du reste, ne pouvait ga- 
rantir comme légaux C'était 
équivalemment le supplier de 


jeter l'Eglise de France, dans 


une aventure dont l'issue ‘pou- 


vait n'être pas”, mais aussi ‘‘pou- | 


vait être” la spoliation de l'Egli- 
se de France, par voie de justice. 

Il n'a pas voulu approuver, 
saus y voir clair, des statuts in- 
complètement canoniques et pro- 
bablement illégaux, au risque de 
se trouver mis en échec, et nous 
tons avec lui, par un pouroir 
hostile. Cela est de sa haute sa- 


Les évêques suivront lé Pape. 
Ils ne seront ni rebelles ni dupes. 
Il n'y a qu'une solution : une 
conversation officielle avec le 


pe. 
“Ce n'est pas ailer à Canossa 
ue, comprendre les nécessités 
’ane situation; que faire acte 
de pradence politique ; qu'assu- 
rer, au prix qu'il est indispensa- 
ble d'y mettre,la paix de la cons- } 
cience à ses concitoyens et la 
paix de l’intérieur à son pays. 
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Le Lac de Genezareth 


Un bateau à vapeur vient de 
faire son apparition sur le lac de 
Génézareth ou mer de Tibériade, 
qui fat témoin des miracles de 
Jésus-Christ. Ce bateau à va- 
peur est destiné au service pu- 
blic; il réliera les principales 
villes sitaées sur le.\bord de “ce 
lac. 


Se Sacrifie pour les autres 


Vendredi matin, à 2.85, a.m., 
une collision s’est prodaite entre 
deux trains du Grand Tronc, à 
Napanee, Ontario. Un iugé- 
meur, Frank Blaine, qui se trou- 
vait à la tête d'un des trains a 
fait sauter son chauffeur hors du 
convoi et a bravement mis les 
freins. La collision s'est pro- 
duite, mais beaucoup plus faible- 
ment qu'on aurait pu le craindre 
Les deux locomotives se sont 
tamponnées. Frank Blaine, l'in- 
gévieur nommé plus haut s’est 
fait tuer au choc. On l’a trouvé: 
les males sur les freins. Sa bra- 
voure a\‘prevenu un nouveau dé- 
sastre comme celui de Sadbary, 
la semaine dernière. 

Ce pauvre homme est un hé- 
ros : ils’est sacrifié pour ceux 
dont il avait la garde Il laisse 
une femme et sept enfants, vi- 
vaut à Montréal. Tous:.les jour- 
naux expriment l'espoir que le 
Grand Tronc saura faire son de- 
voir envers cette famille. 


Choses de Russie . 


Le général Trepoff, un des 
hommes du monde que l'on s'at- 
tendait le moins à voir mourir 
dans son lit, est décédé dans la 
villa de Peterhoff. 11 s succom- 
bé à une angine de poitrine qui 
le guettait pas moins sûrement 
que les bombes. Peu de hauts 
personnages russes ont été, au- 
tant 2 Trepoff, l'objet de la 
haine des révolutionnaires. Com- 
mandant de la garde impériale, 
il était le rempart immédiat qui 
défendait contre l'assassinat la 
per-onne du Czar, et on lui en 
voulait d'avoir tenu toujours en 
échec la vengeance des terroris- 
tes. ‘En Trepofi. le Czar Nico- 
las perd un de ses serviteurs les 
plus dévoués et les plus énergi- 


Sibérie. Pendant ls nuit, il 


i général, et parce que les 
étudiants, race ardente, pe 
beaucoup d'autres choses en té- 
te, les universités ont di être 


ë ue ouË” d'ail 
leurs, l’enseignement a dû subir 
un temps d'arrêt Primo vivere 
a Mais voici que les étudiants 
eux-mêmes, réuuis K es gi 
tersbourg au nombre de plu- 
sieurs milles, vienneut de de- 
mander la réouverture des uni- 
vérsités et des écoles. C'est sans 
doute un indice que la nation 
aspire enfin au calme et au re- 
pos. Elle a grand besoin de lu- 
mières et elle ne rouvrira jamais 
ee tôt ses universités, ses éco-. 
es. 


LES MANUFACTURIERS 

L'Association des manufactu- 
riers a terminé son travail mer- 
credi1 le 19 septembre. Des in- 
vitations ont été reçues de Van- 
couver et de Torento pour la 
convention de 1907, mais le 
choix sera laissé à l'exécutif Les 
officiers dont les noms suivent 
out été élus pour l'année couran- 


te : 

Président, Harry Cockshatt, 
de la Cockshat Plow Co., Brant- 
ford ; ler-vice-président, hon. J. 


rÿy; Colombie Anglai 
Hendry, Vancouver ; Manitoba 
L (C. Melntyre, Winnipeg ; 
Nouveau Brunswick, Chas. Mac- 
Donxid, St. John: Nourelle- 
Ecosse, T. M. Cutler, Halifax ; 
Alberta, À E. Oross, Calgary ; 
Saskatchewan, E. J. Brooks, Ke- 
gina Trésorier, Geo. Booth. 


Les idees d’antrai 


Un avocat bien-connu de Paris, 
Mtre Henri Coulon, qui préside 
la ligue pour la défense de la li- 
berte individuelle, a conçu le 
projet de donner à la France une 
nouvelle fête nationale, une fête 
nationale toute neuve: au 14 
juillet, il voudrait substituer le 
4 août. 

“C'est explique-t-il, de la 
nuit du 4 août, que datent l’abo- 
lition du régime féodal, la sup- 
pression des privilèges, l'égalité 
et ce que les Français peuvent 
supporter de liberté. Ce n'est 
pas tout. Le résuliat le plus 
remarquable de cette séance fut 
que, grâce à elle, se constitua 
l'unité de la patrie française. 

“L'idée de l'unité de la patrie 
française n'apparait dans aucun 
dès écrivains de l'époque. C'est 
que l'idée de patrie n'était pas 
encore connue, qu'elle n'existait 
pas et qu'elle ne naquit pour 
ainsi dire qne dans cette séance 
mémorable. 

“On était d'une province, on 
appartenait à un royaume, le 
seul lien qui retenait les provin- 
ces était le pouvoir royal, depuis 
LS 2 


LA TOUX:r 
LE RHUME 
un” n 
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dans le 

résultat 

cette nuit sara vs est pent- 
être ls plus te de toute 
notre histoire.” Es 


GARE UNION 


La Tribune dù 19 annonçait 
comme certaine la nouvelle que 
les terminus conjoints du C. N. 
R.. et du G.T P. R, seraient à 
l'avenue Broadway. On ajou'e 
que l'Empire H passera en- 
treles mains da C. N. R. au 
prix de $225,000 pour la proprié- 


- [té et la bâtisse, à part l'ameuble- 
| ment, 


. Le contrat serait signé défini- 
tivement cette semaine, 


EEE 
Ville de St. Boniface 


SQUMISSIONS POUR CONSTRUCTION 
D'UN PAVAGE EN BLOCS DE 
BOIS CREOSOTE 
— 

- Le soussigné rece-ra jusqu'à vendredi 
le 28 septembre courant des soumissions 
pour la construction d'environ 1100 ver- 
&*s carrées de pavage en blocs de bois 

créosoté, sur fondation en béton. 

Les plans et devis de cet ouvrage peu- 
vent être vus et examinés au bureau de 
l'ingénieur de la Ville. Un dépôt de 10 ©, 
devra accompagner les soumissions, Au 
Cune soumission ne sera nécessairement 
acceptée, 

SL Boniface, 24 septembre, 1906. 

Par Ordre, THEO. BERTRAND, 
Secrèteire-Trésorier. 


Ville de St-Boniface 
SOUMISSIONS POUR TROTTOIRS 
GRANOLITHIQUES 


Le soussigné recevra ju squ'à vendredi le 


?8 septembre cou ant des soumissions pour 
environ 230 verges carrées de trottoir gra- 
nolitique, en face et sur le côté ogest du 


bloc de la Northern Bank sur l'avenue 
Provencher. 

Les plans et devis de cet ouvrage peu- 
veut être vus et examinés au bureau de 
l'ing-nieur de la Vilie, Aucune soumis- 
sion ne sera nécessair-meut acceptée, Un 
dépôt de 10 v7, devra aecompagner les sou- 
missions. 

St. Boniface, 24 septembre, 1906. 

Par Ordre, THEO, BERTRAND, 
Secrétaire-Trésorler. 


Ville de St. Boniface 


PAVAGE EN BLOCS DE BOIS 
CREOSOTES 


Avtsest présentement donné que pour 
diverses raisons, et en particulier à cause 
d'une pétition de certains propriétaires in- 
téressés, le Conseil Municipal de la Ville 
de St. Boniface, a recon-idéré sa d+ci ion 
antérieure de paver, en asplialte et : a blocs 
d'asphalte, l'Avenue Taché, entre l'Avevue 
Provencher et la rue Goulet tel que dejà 
annoncé et qu'il a l'intention maintenant 
de faire ce pavage en blocs de bois créo- 
ébtés, sur une fondation en Léton de 6 pou- 
ces d'épaisseur, la Ville payant un ciñiquiè- 
me du coût total de cet ouvrage et la ha- 
lance élant supportée par les propriétés 
ayant front où aboutissant sur ceite partie 
de l'avenue Taché où se fera ce pavage 
viz: une route de 20 pieds de largeur envi- 
ron sur le côté est de l'Avenue Taché, de. 
puis l'Avenue Provencher jusqu'à la limite 
nord du lot 83, et ensuite deux routes- de 
20 apr de iargeur environ, de’chaque côté 
de la voie du chemin de fer électrique, jus- 
qu'à l'embranchement du Canadian Nor- 
thern Railway sur le lot de paroisse No. 88. 

La Ville émettra des débentures pour un 
montant suffisant pour se procurer une 
somme d'argent égale au coût de l'ouvrage 
et cotisera et prélévera une taxe annue.ie 
de frontage sur les provriétés de 
chaque côté de l'Avenus, suffisante pour 
payer la proportion des propr.étaires, savoir 
es quatre cinquièmes, dans l'interêt et 
l'accumulation d'un fonds d'amortissement, 

ur éteindre le montant dés dites dében- 
ures en vingt ans, l'intérêt sur la dette et 
le placement-du fonds d'amortissement 
étant calculé à 4 ojo par année. 

L'estimation du coût total de cet ouvra- 
ge sst d :38.60. | 

Età"moin. que dans un mois à compter 
de 4 publication de cet avis, les proprietai- 

de la propriété réelle affectée par cet 
ouvrage d'amélioration locale, représentant 
au moins les trois cinquièmes en valeur de 
la dite propriété réelle, ne pétitiounent le 
Conseil contre cet ouvrage et con- 
‘re la cotisation projetée pour en 
payer le coût, 14 Ville pourra san autre 
avis procéder & la construction de cet ou- 
vrage d amélioraiion locale en la ivre 
ci-dessus et préléver des taxes de frontage 
comme dit ci-dessus. : 

Boniface, 25 septembre, 1906. 
__" Par Ordre, THEO. BERTRAND, 

re-Trésorisr. 


LE PROFESSEUR 


EX. SA LH 


Réouvrira ses cours de musique vocale et 
instrumentale le premier septembre pro- 
chain, Leçons à domicile et dans son 
studio, 
111 HUE MASSON 
Sr, BONIFACE 


M. SWEENEY 


Contracteur 


Éxcavation. ouvrage en concrète, Pian- 
cher de Ciment, connection de eanaux d'E- 
goûts, une spéciaiilé, 


144 Rue Goulet. Korwood, Man. 
A VENDRH KE 
Bonne maison motrrne Rue B rtrend, 
Lot de 50 pieds 92800. seulem-nt que 

3400 00 comptant. 

Rue Deschambauit., Maison mod-rne avec 
Lot de 50 pieds aux conditions les plus 
avantageuses, 

DE LA GICLA1S, 
406 Asbdown Block, Winnipeg. 


LE md ca D 


trêse 


1892. 

DE DE È ; . sera ti + à 

ve, gr l'Areheréque tél àeconde d'épmaie ronge. À us jour de grande Mi ris = ACL | 295 AVENUE DU PORTAGE, WINNIPEG. 
een RSR Eee À MER EU qu EEE CR SET Semen CH 2 nom 
français d'origine. Le R. P. La- | un local pour ouvrir des mire | SUIS Agents pour la Bell Art Pianos 
villardière a soixante et un ans. la a seit 

se. Magaifique lot a vendre, 50 pieds de fron- | GASIN 
Le B. P. Lecompte, SJ, pro” Jugeeer 2e Diet: | D  Ralnr 
vincial des rérérends Péres Jé- | . CHARLES BiLcann, | SAMEDI, 20 SEPT. >: Fer NA 1 
suites au Canada, est en vixite ù uière : 26 Rue Ritehot. ds - RP LE exstp.Ds.-D ‘si “ 
au collège de Saint-Boniface. Le du CO N.R. D: ©. GROS :: ca rSAPITAL AUTORISE, 82.000.000 
R À Lasmute à pousé plusieurs [à Fort Millions EE ONCE D ones var 82.00.000 

DIRECTEURS : 


comtes ne pue sut me EE he Canadian  Bank/Nouvelle Boutique! . ““"r""" 


toujours 
opte 2 en allant chez | Robt. Bickerdike M, P,P. V, Pres. 


a, of Commerce en ee ce tn tee ap 
Depuis la mort de ss fondatri- Mate hime Alan —— publie, dal ‘over an Boutique de 5864, Rue Main, Winnipez| M “3, pndergant Gérant Général 
ce en 1849, jamais lacommünau- | 1 » même une bonne longueur ! un UMR M DT ue | é BUREAU PRINCIPAL 
té des Sœurs des Saints Noms ahnle + à da Pre Jo Capital paye, $10,000,000. Fond de reserve, $4,500,000 |isnt ions compattion. visite Peintre - - Decorateur sue RS green 
de Jésus st de Marie n'avait vu | puis Couture à l'hôtel de| : Lonrmeoass tes Buccursales : 

; ; run W. JACQUES.-. M. Gabriel Arial à l'honneur d'annor- Rue Ste Catherine Centre 
mourir en charge aucune de ses | l'hôtel de Saint Boniface ; ça pa- : = cer au public qu'il a ouvert une boutique Rue Ste Catherine Est 
de subir la même épreuve en hr + eñnt-0h ST [BE WALKER, Gérant Général  ALEX. LATRD, Asst. Gérant Général * ARCHITECTE. Date A a diplômés. Déeors- ë Pointe RtstObarien 
perdant ss supérieure Frs —Le Winnipeg Electric Street 171 Rue BeDermot. Telephone : 2748. rap ler péceta iroment les ta aa . St Jérome P. , 

révérende Mère Marieda Bo Ry Co'y a au conseil de | Succursales dans toutes les parties du Canada, des États-| Plans et devis faits sur commande pour fer} r de me Le PQ 
saire, décédée à Montréal, jeudi |s pan le ission de tra- Unis et de l’Angieterre résidences, édifices publics, etc. Les plans | ouvrages sont nos meilleures ankieek Hill Ont, 
permiesi gl ille de Saint-Bonifa 
dernier, à la Maison-Mère, à Ho- | verser la rivière Seine, sur l'ave- he he ne Fe à °®] Taxpuonr : 5096. M 
laga. nue Proyeñcher et de continuer Fire Ra - au taux 
La révérende Sœur Marie au |s8 ligne sur la rue Archibald, AFFAIRES GENERALES DE BANQUE TRANSIGEES dépots d'épar- 
: t'uu détour sur la rivière quatre fois par 
Rosaire avait 61 ans ; elle a fon- Due Micioire de li soi n pe T'AMRT dès SLatrès de out » x 
pubs eg à Vu 1 Et vo eee) RE pop er Ra ne Ilez Ÿ OUS [ Faies Ste De Tables dus 
. k T je Û ‘ À )E 4 Li or, argent et billets de 
| SE 5 : ag er ur À je | —L'esprit du temps : les et mp pe qe 2 ho cd carre pe Re ER : : on les : 
Ste-Marie de Winnipeg. red ré ma ae Suctursale, Norwood, Man., W. H. SWITZER, Gerant. Toujours du papier a euduit de 
Tourmentée par un cancer d'es- ntés devant leurs patrons cg! ; 
tomac, la malade fat forcée, en | landi matin et out réclamé une w” Fe 


immédiate du tarif 


avril dernier, de prendre un re- 
de leurs honoraires. Le C P.R. 

pos et de commencer à suivre un è : 

traiéciosnà “el. qui es et done 


Garde la chaleur et ca è re d ; a. | 
| 7:  Eoriv vez pour échantillons et prix A0 = | 


Agents Winnipeg. 


cuper d'entreprises et d'améliora- | des pant: Suntight supérieur 
ae ge com-| — te ne UE UE 


Durant les derniers mois de 


. vie, la peut, la prudence, et 85 000 da TELEPHONE 1224 $ | Phor vos de ; 
ste n D ne ON ete. pes Parrish indsa RL do 
D an Lens E ea ess | Parrish & Lindsay | anchAMBauLT 
flet de sa vie mydèle. TU El EN cire | E deurs et Exportateurs de Grain | WINNIPEG. 

dt SNS : æ Sunlight Savon ne peut in- Blé, Avoine, 
CHEZ NOUS 6? AUTOUR DE NOUS | dont Quel sers le chifie de le | | EE ER A) | jure mais etes ses ps Orge, Lin, Farine, Charest & Bertram 


récolte ? Questions pleines d'in- 
Prière de nous faire parve- | térêt pour tous ceux qui vivent 
nir le montant de votre abonne- | en ce pays. 


Farine d’Avoine, Son, 


Ÿ Désirent annoncer jeux citoyens de Sainte 
Gru, Balle, Boniface qu'ils ont ouvert un 


blancheur parfaite, les lainages doux 
et moelleux. 
La raison pour ceci est que le 


ment > > 
* —Le gouvernement  féderal Sunlight Savon est absolument Grain Exchange, Winnipeg. ETAL DE 
—Madame P. Couture est arri-| mettra en vente, à l'automhe, pur, ne contient nul ingrédient 7 Me BOUCHER 
vée samedi dernier d’un voyage | une certaine quantité de terrains injurieux. Au contraire, il ne con- à Marion et Tache à 
aux Etats-Unis. scolaires dans la province. Un tient que des éléments capables de volailles et Mgveess ma gamma 
EX ‘D bon nombre vont peut-être s'ima- nettoyer et d'enlever la crasse et sohster dhapris, 77 Poenes 
A louer, une ferme avec |° 2 du | 
avimaux ou sans animaux, S'a-|&iner qu'il y a là de beaux mar- NERO En re, e © |,,Prix spéciaux pour les hôtels et maisons 
dresser à M. Joseph Lecomte és à faire. Pour un cultiva- Egalement bon dans l'eau dure F VOÏNE ET À sons Fe 
LUE Di Los teur en quête de terre, c'est, gd: ou douce, FARINE D'AVO E, TE re vos commandes si 
. dre le, types | ee Dos, excellent: pour un VARIETÉS DE TOUTES LES? a — 
garçons pour apprendre la typo-|sbéculateur, guère. Ceux qui “ CHARREST & BERTRAM 
graphie. S'adresser au MANITOBA | Sont tant soit aa courant de l'ad- FARINES, GRAINE DE} Téléphone 4563 AVE, TA HB 
—À vendre à Letollier, Man.|ministtation des bureaux pu- LIN_ET SARRAZIN Sr-BontrACE. 


le lot No 11, jardin et bâtisse | blics savent que les terres ain- 
avec un ameublement complet.|si mises en vente, sont adjugées 
S'adresser à M. François Parent, | à des amis avant même leur mi- 
Letellier Man. se én annonce dans les journaux. 


—La propriété à St-Boniface, 
particulièrement sur la rivière| Li te ec malien que jee cave 
Seine, augmente de prix rapide- | poudres, carelle est un désinfsctant aussi bien 


Bloc Olafson, rue King, Winnipeg 


Desjardins &z Cie Vendeurs demandes sr peur 
Entrepreneurs de “Moi Northern Na gd Livergios. =: 


in America.” | Allan Line, Montreal à 
POMPES FUNEBRES  |“alare pu Fastes votre do) Elie ee mme Z AOÛ 


ment. Les lots sur la rue Archi-| a'emsmres # mandes avaht que le erqin ne soit assigné unisisian. 0 ADûE 
à 960 = l'hon 1e vous annoncer | à quelqu'un. C'est une “position of. } Dominion Line, Moniréai à Liv 
pod rennes  n 5 Notice \ Credits Ce sms rar) un établissement | ferté à ün homms énergique Nb peut se Kensington #28 | Aoû 
pied. : to : l'entrepreneurs de pompes funèbres à _. = “ D9 pe mais, sion Vs Pie meTr 11 Août 
imé sai i À Pro her, (en- | n'a pas l'expérience. vendeur pourr Can, P. Ry. Lines, Montréal à Liverpool 
—M. Aimé Bénsid a vendu ; ne a Le en ps : plecer nos arb-es fruitier, lrnsdiahe, £ Leke Champlain... 4 Août 


Nous uous som.ves procure de Montréal | ratins, ores,'arbres de fo êts et rcsinos di 


hier 3300 acres de terrain à Elie, 
deux magnifiques corbillards ae première |" versés. 
classe 


pour #$50,000. Les acheteurs SRE PP ep Le 


son. des capitalistes américains | Notice is hereby given that all persons 
parmi lesquels le maire de Kan-|heving claims upon or acainst thé #state 


" he 
* Ë +2 den en de Minnetonka sont RC eos “esmsnm one Îr Août 
faisons nous-mêmes les cercueils, | Saranties jusqu'à cé qu'il produise un m:- k dranenns nt none res nee soeurs D AOÛ 
dore permet de les vendre à maill not de fruil. Nous garantissons que «à White Line, Boston à Liverpool. 
merch# qu'aitieurs : 1 de vous donner quei- [arbres pousseront ; choix varié, acclimaté ADI. uen crromsemmnnns 2 AOÛ 


sas City of Juseph Leten re, laie of the own of St. | 
—Mademoiselle  Wilhelinine | or about the #lh dey of March À.N, RE US ER SPERE Aston” phone La 
Gellev, fille de M. Th Gel 1902, and administration lo whse estate 4e $1 Ou (une pisstre,) en montant £ MAYEFIELD NURSERIES sara 38 mn De 
| e A dis A Ç t Win: : ; _ y À mue Vs ne ea Nous avons aussi ce qu'il y & Lt 4 us - boîte, St. Paul Mion, |Cunard Line, Boston à ee” ve 
ey, ustin reet, Innipeg, | Tru:t Compañ uit y £Surrogate de fournitures cham mor- k 
"où partie poar Montréal, où |; 008 0 ue Hasrre eq rl + mr À | iauroe, A cmt hace. fé sera fait | pm atrmgese pue 
à Le the vince anitoba are hereby CS t uous sera confié sera k Mrtansers sonpépessmssens dns 
ee eg va eu + pit née send by po”: prepaid or ‘éieer © d'ens menée lent à fait irrérrechable. A VEN DRE Len — Line, New-York à Havre, À 
oms de Jesus arte. sai National Trust Company Li rited the Vous êtes invité à venir faire une Ve nnisons dans lé Ville de Said La Lorraine... 2 Août 


said Administrator», at W nnipeg M nitohe 

—1l y s en ce moment aU POS-|or 10 the mmder-igned, lher soliciors 
te de la police, à Winnipeg 47 re hp day « Octo- 
» PE LA 2r Cnri OR and SRE 
bicycles trouvés un peu ont. | en sénat anû écriptiens cb fai 


à no're établhiss-mept, Rue Provencher, , ; Fort à Sostilmpien: 
L Boniface, Les personnes qui n'ont pas | ïmerican Line, New-York à 
Saint Boniface, porte du Bureau de Poste beaucoup d'arseat péuvent en acheter. Bt, Louis... sie à AOÛ 


. LA su s Phi DES EMAMEATEE € 
Desjardins 8 Cie| Sci Guen mu Pr Ron Fa LS at 


Si ; en avait à Saint-Boniface | ;articuiars, in writing, of dh-ir claims and BLOC LAMONTAGNE 0e 2e An se mntrse AU 
- tage, Zeeland …. SP 

qui fussent dépossédés de leur | statement of lle accounts. and tbe nature ee 

bicycle, la présente pourrait | it alurr dcuretess eut Mit RESIDENCE : 163 Rae Notre-Dame | Winnipeg. |Atsantie Transport Ca, où à 

peut-être les aider à retrouver la | notice 1hat afer the said twecty-&fih day = ay Minscionts nt Fr 

dite bécane… of Uetober À_D. 1906, the -aid administre . B. L M. BR A Vendre Du 20 
—L'antomnes'arance : grands et: dom dt — pd En vente partout chez tous les marchands entre- md psg Lloyd: Line, “York à 

sonts sapricieur, gros nuages Cr Dumas lon prenants, Livret gratis, re CRD CPE Une jolie maison avec lot, située sur le| Kane Wibein Do Grue dAet 

gris, feuilles qui se détachent | ie and hat they will n.6 be liable for the RARE EE _ S'adres- | Hamburg Americas, New-York à 

des arbres et tournoient, jaunies — a say quentin Rs à P rofesserrauCeliegedeSt-Boniface ones d Boniface. ADS cn une morue Fu 

et fanées : ceux qui ont le cars |" © * pr08s of wno-e NS DE PIANOS RS OR 2 CT LATINE PANRES DONS RTE conne 

tère mélancolique peuvent faire ge or ce re 3 saoul A, VENDRE pur a a muens Taper vendus 

nous dat er +. bre im g* md &: PRRE + rh Une uses ruée coin dog (A2"07Ps 66 entres paint our continent 

æ$ ee Hans | — de Faure) |” Pour plus d'informations 

ves concitoyens, cetie nature DERNIER « BERNIER, pe acn - - /n ‘ s'adresser à, 


Fins & Org On. 


ie cmt rentrer ed témrtonétenthatt di tentes than st 


— a tt hs MR LS cts ccm re nee smcerrecans bee em at ir ana mseeitétress-à 15 


ATLANTIC STEAMSHP AGENCY 


dard smtitanaiss cute à id 


ques! añnonces, aussi | 


Hu 


prisonnait dans un cercie de visil argent. 
—Je pense qu'ils ont bien compris, 


| mue grande donceur il le remit sur ses 
Sans parier, sans entendre les bavarda- 
ges'de la tante, il quitta la prairie. Il pen- 


jours être la première renseignée sur ce 


très sûre, et je lui confie la nourrice en toute 


SR RE RE RE Cette sécurité n'est pas même 


veiles de Paris. À quoi vous sert-il d'en 
arriver ? dit la jeune femme avee un dem- 
sourire disttait. Et elle interrempit sa mar- 
Che, car l'ascension de la falaise la rendait 
‘un baletante, allumant une flambée 
po mt gg 

Son mari s'arrête comms elle. 

Mon Dieu, ma chère, quand aurais-je 
pa vous raconter quelque chose. J'ar- 
rive hier soir, à six heures, pour apprendre 
que nous dinons dans le monde; naturetle- 
meut, durant le repas, nous sommes placès 
aux deux extrémités de la table; vous 
dunsez luule la soirée et rebirez fatiguée 
au point de n'avoir plus la force de dire ni 
d'écouter un mot ; et c'est toul au plus si, 
ce malin, j'ai pu obtenir que vour sortiez 
un peu avee moi, 

11 avait parlé d'un ton d'irréprochable 
politesse, mais avec une sorte de lassitude 
triste dans la voix. 

Comme si elle eût été froissée du repro- 
che muet qu'elle sentait dans ses paroles, 
la jeune femme quitta le bras de son mari 
et, d'un geste machinal, se mit à cueillir 
de larges marguæites d'un jaune d'or, 
poussées au milieu des ajoncs, 

Où! Roger, je vous en prie, ne soyez 
pas désagréable, ftelle d'un petit ton 


de liberté ; nous sommes sans cesse en 


promenades ! 
—{C'est pourquoi, sans doute, vous me 


ver ici pour finir la saison, 


che. Oh! Simone, vous ne m'avez pas gâ- 
té cette semaine: deux pauvres pages, 
dans lesquelles il était surtout question de 
gants que je devais faire réclamer ou récla- 
mer moi mème au Louvre! 

Simone se mordit les lèvres de ses peli- 
tes dents, bla: ches. 


LE MANITOBA 


LE PAYS DES BONNES OCCASION 
| ét POUR AR 


Cultivateur, le mécanicien ou le travailleurs. 
Le port de tous ceux qui veulent fonder 


S 


plaintif. Ce n'est pourtant pas de ma fau- un chez soi 
te si nous avions une invilation hier soir ; PET, 
je vous assure qu'il ne m'était guère pos- 8. 


sib'e de la refuser ! 

11 ne répondit pas, car il savait combien 
au contraire, eût été facile d'éviter ce di, 
ner chez des indiffèrents; ei son regard er. 
ra vers l'horison, où de lourds nuages 
bieutés couraient, en dépit du soleil, .em- 
portés par l'âpre souffle d'un vent de mer 


La culture du gran, l'élevage des animaux, 
commerce de laitage amassent rapide- 
ment une fortune. 


EN 1905. 


; Te. g ne 1 re JAH MÉLAETtd L ANT L. 
Mr L "7 IN de ue He Ve + op F3 Je he a Car 2 
PU RE PM TER PR F 


1. 2,648,588 acres ont produit 55,761,416 minots de blé, une 
L mc yenne de 21 minots à l'acre. 
ë 2. Les cultivateurs ont dépensé $4,000.000 dans l'érection de 
cs batiments pour la ferme. 
& 8. Winnipeg a dépensé $10,000,000 en construction. 


4. Un collège provincial d'agriculture a été fondé. 

5 La terre a augmenté de valeur dans toute la province. Elle 
vaut maintenant de $6 à #50 l'acre. 

6. Le Manitoba a 40,000 fermiers à l'aise. 

2 Le Manitoba a encore 20,000,000 d'acres de bonne terre non 
cultivée, attendant la colonisation. 


À cœux qui se proposent de venir dans l'Ouest. 


eputation et. son 


Votre tout devoue, 


Vf Phnom 


; Emmagasinage de Meubles, ; Pere nent 
ee : js un peu plus © que les 
pe se \ St. Jean Télépi à — LA CIE — Satres pour la faire sortie. 
$ les gar- N j à x. L i : v. DUJARDINS, Prop. 
» Y ë ANRT | i Téléphone 141 
RE : + |RICHARDSON|C O L LIN!" 
Tous bien : ER ” . nn banc 
qui jetait les vagues avez un bruissement : —Mon Dien ! Roger, je suis fächée | avec un joyeux éclat de rire. Mais vous LIMITEE CHOOLATS SUPERFINS DE 
rer a 2 Li Vous avoir envoyé dans ce Louvre, que comprenez qu'avec une vie aussi mouve- TEL 198, - - FORT STREET, - à Pis BOYD 
A plage s'animait présence vous abhorrez comme tous vos pareils, “mentée, i] ne me reste plus de temps pour DEPARTEMENT 
LR EE QE 
n vous, mamen pas me une respecta x euts 
houettes de femmes an robes claires s dé-| Paris ? lis sont- si stupides dans ces ma:| milles ; HOTEL EBEC DE SAINT-BONIFACE ce sv À mme eng et 
lachaient toutes mignonnss, ainsi aperçues | gasins ! lis m'avaient Corn vs ému | “Pas plus que pour m'écrire,” pensa = k $ pouvons classer nos chocolats aujourd'hu 
au haut de la falaise, mêlées aux sistures de gants marqués six et demi pour moi, lai 


TS : À sont insurpassae 
niet sonaëi shall; si pour-téviéates ‘chu de. ET TACHÉ, ST-BONIFACE. MARCHANDISES SÈCHES D'ruue pr ea À 
‘avec un accent | tion qu’élle ce songeait pas à Jui montrer, HARDES FAITES, d'hul. 
faisait suivre le mot d'une fouie de | Oui, {rop fier! Per malheur, elle, Simone, V:&E:. COUTURE, Prop. FOURRURES CHAUSSURES 
er ee we ne ne glissa en pea ie Téléphone 2173. pe OCERIES W. J. BOY D, 
vers . uné at, sous sa troideur apparente, 
bn cond fine, irrépro- | il sage avec sd t-ndresse és 3 Ce magnifique Hôtel est maintenant ou* Y AISSELLE 422 Rte Principale -- Bli Mchtyre 
chablement gantée, dont le poignet s'em-| cette rieuse Simone, _ Seulement une coiè- | vert 2 Public. Chambres de prem 


Pansion de première 579 RUE PRINCIPALE 
ré« | de frivolités, sacrifier à ses plaisirs le bon. | classe. Bonne écurie, , 
ds | heur de leurs deux vies; et alors, iout en A —— COIN DE L’AV. DU PACIFIQUE 
gardant envers :elle la courtoisie absolue Grand Central Hotel SON er GRU, 
” : rs ge rats op 4 . 2 "V . BOIS er CHARBON, |r.a. Invine Jos. Tunwen J, W. Mouo 
em” NNIP EG, 


sait: ‘ C'est tout son portrait; pour l'a- | fants.” de Fe Fe " age, Amir Mr (A suivre) AVENUE PROVENCHER TELEPHONE 529 . | 

les —Sur ds O0 assure, dit 8 | avec-une 
mour d'elle, je Shore mdr ne ne sais jamais au juste ce que miés Lizzie | quillité et un charmant sourire qui sôuleva <. RE Ms ar 7 ch ones SAINT-BONIFACE, é STANDARD PLUMBING C0 
ss mais lui, c'es elle, j'en | et la nourrice deviennent le matin. ses lèvres le plus johment du monde. J'ai savons, mais c’est lors est Si” Sins CA - pArtr 
suis tout remué. Tent que j» vivrai et | Un geste involontaire d'impatience échap- | bien pensé à vous ces dernières sea Pong who -rapued) berd vante avee TRS En iee —LA CIE | 296"RUE FORT, WINNIPEG 
même après, tes enfants ne manqueront de | pa à Roger, PART M shes veus tes, say Lys y tous Ds de mg a à mvdation pour la vente des chevraux, : ; 

# —V trou bien ïf, (2 ÿ î j “ 1 1 

Re Gen D” RS US ue COLLIN Lrp. |Arooreû dé Chaufage à air chaud 


—Ah! tant mieux ! fit-elle distraitement, 


point... Comment, alors, pouvez-vous al.|  Eï, sans'transition, elle continua : PARATONNERRES Atlas Assurance Co, Lid.4 L.J. COLLIN, Gérant. cialilé, une spécialité. 
PRES D BONHEUR le? les retrouver ? —Oh ! om, Roger, j'ai bien regretié que . Pacific Coast Asaurance Co. 
asc d ni mr re es sens pére res ay eo Messieurs de la ville et de la cempa Lioyd's Plate Glass, 
5 amusons beaucoup. uis - 
—Je vous ferai observer, Roger, que vous | air con Miss est une fi 


que vous n'êtes veau, Îl est arrivé aux Dai- | £7°> et citoyens de toute fortune et condti- 
les toute une colonie américaine, des amis, | 
bien Car je n'ai pas un instant | cousins el cousines de Jussie Gunter, qui |distine 
2 peu étaient à Eiretat, et sont venas la retrou- 


—Ah1 dit Roger, qui, d’un coup soc de 
—Ce sont des gens charmants! Parmi 


eux s6 trsuvaient des artistes qui nous en 
ont présenté d'autres déjà installés ici. 


teni " tead Pierre pour fondation "Chaux, Subie, Ci- 
eh ert n sttensbl Sarlat, De à > ÉCREMER Êl . Toutes sortes de matériaux pour enduits, 
R P ROBLIN N E Allaire & Bleau === Le gage og 
Fremier du Manitoba et Ministre de l'Agriculture | La meilleui té 
-J. J. GOLDEN, JAS. HARTNEY, moins à . . rte ne aimant ve 
1617 rûe Main, Winnipeg Man. 77 York Street, Toronto, Ont La plus Lois à apte Saint-Boniface, Sel 


» MAN. 
e | Clos de Bois 


Touté Espèce de Boïseries Fines : Châs 
: et Portes de Toutes Sortes, Bois de Cor 


le patronage du public et 
celui de mes compatrio. ’ 


COIN DES RUES THIBAULT 


ET PROVENCHER. 
Telephone 13564 


ECURIE DE LOUAGE 


De M. Denis D'Aoust 
TAPIS 161 et 168 Rue Garry 
er M, Dujardins informe : 
ù ae ” blic.qu'il a r que d'Ottawa une. 4 


Voiture pour marirges el autres cé 


Roger, Mais il était trop fler pour lui lais- Comme parmi les meilleurs du continent. 


Nos chocoïiats et bonhons 


voir cofnbien il souffrait de son indifé-} COIN DES AVENUES PROVENCHER 


tentation de là supplier de se laisser aimer.” 


MANITOBA. 
IP. L'EEUREUX, Prop. 


PRIX FOURNIS SUR DEMANDE 


Guardian Assurance uv, 143. 


Ou à vapeur, Plombiers une spé- 


Mercantile Assurance Co, Ltd, 


Ho ve ASSURANCE CONTRE ACCIDENTS ET RISQUES PRO- 
tement les palais et les chaumières PESSIONNEre. 


Canada Ancexr à Pauréh Propareres A Vexpce 


F.E. Bridges & Sons 
Acexr D'Assunance er D'Iumevsses,' 
Canadian Northern Block, 
Coin Portage et Main. 

Winnipeg. 

Représenté par O. A. GAREAU. . 


Jos. Dallaire J. A, Charette can Daoust 


Dallaire, Charette & Daoust 


Ferblantiers, Plombiers, Poseurs d’Appareils a Gaz et de 
Chauffage a Eau Chaude et a Vapeur 


COUVRBURS EN ARDOISES, METAUX ET GRAYIERS 


1 


tion qui tenez le feu et lieu, 


Rappelez. 


ce les hautes cimes. Si vous avez des cons- F 
tructions de grande valeir, c'est une rai. | Tel 97 et 992, 


son de plus de vous prémunir contre tes 
coups. 


Appareils a Vapeur pour Buanderies et Cuisines 


des Terres de la . le Couvent des Coin de l' Avenue Provencher en Fer,, Plomb, Pom Etc 
, Sœurs des Saint noms de Jésus ° » pes, Etc. 
Marie à te Rivière aux Rats: l'Rgiise rj* et de la rue Dumoulin ? 


Preshytère de Ste-Anne; l'Hopital de Saint- 

Boniface; l'Hopital Saint-Roch: M, D, A. 

Ross du Poh-Rouge: le Di Baird, le Collà- 

ge des Rév. Pères Jésuites à St-Bonifñce: 

l'Usine Hydraulique de la ville de St-Bom- 

ce; l'eglise de l'Ile des Chênes et etc, cte. 
Demandez notre circulaire. 


Wesrenn Canapa Licuraxe Rov Co 


Téléphone 2956 


Ce magni hôtel est maintenant B, de P., 145 
la érodes de soussigné. osire D 
première classe chauflées à la vapeur, Li. 


Tel. 3309 
ST. BONIFACE, MAN. 


dédie Prades Montre cc 7 200" Phases de 
où [ue J. EL. Asnoowx Hanpwanx Co. us Jean et voie Pan DL 2 je nr ana rate mp J. H. TREMBLAY 
Winnipeg. {2 4 5 0R oem phobie. rs ENTREPRENEUR. GENERAL, 
S mL. | “ » da Louis carie do Dalles over suce 
: ———————— apres "4e eve, granite 
= e 1 0 Phone 3151. 
L aire ? ea 427 Avenue Graham 
N/ À Ré — © 
AVENUE TACHR SAINT-BONIFACE Â USSON 
Vous trouverez a notre étaviissemeut une e complète de 
Quincailleries, F ies, Ferblanteries, Grauites, Blanc émaillé, LUMBER Co. Limited, 
Huile de Charbon, Huile « Machine, Poële a Cuisine, P à Bâ-| seuries Cours et Bureaux, Aveune 
tisse Blanc et Ontils de Ferme, i et Sim- , Vis--vis la rue 


Broche Barbelée, à des prix défiant, toute compétition au cump- 
tant seulement. \ 


Ferblanterie attaché à l'établi M de Poële et 
Paca 45 Pvulnilie SAS AE DE 


Couchettes en fer. Matelas, etc., etc 


Agents d’Assuraïces contre le Feu. 


